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Il n'y a pas de question plus importante en médecine pré-
ventive que celle de la prophylaxie de l'entérite de la première
enfance. Cette affection qui, dans ses formes aiguës, est. la plus
meurtrière a, dans ses formes chroniques, les conséquences les
plus fâcheuses et les plus variées, soit innédiates, soit lointai-
nes. L'altération des fonctions digestives se retrouve à l'origine
de presque toutes les maladies non spécifiques.

Il n'y a que deux moyens d'éviter les troubles gastro-intesti-
naux chez les nouveaux-nés : le premier est d'assurer à l'enfant
l'aliment convenable ; le second est de doser cet aliment à
propos. La première condition d'un bon élevage est a bonne
qualité du lait; la seconde est de graduer la quantité de lait

suivant les besoins et l'état de santé de l'enfant. Ces deux con-
ditions sont également nécessaires pour l'allaitement au sein et
pour l'allaitement au biberon. Mais c'est ,dans ce dernier cas,
dans l'allaitement artificiel (le seul envisagé ici), que les fautes
sont le plus dangereuses.

.- LA QUALITÉ DU LAIT.

L'étude de la qualité du lait est une question d'hygiène
publique, qui a été beaucoup débattue dans ces dernières années
et qui, après de grands progrès, l'est encore. ,La meilleure sau-
vegarde de tous est, sur ce point, la police sanitaire. jIl importe


